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RESUME 

 

 

 

 

 

Ce mémoire est consacré à l’étude lithostratigraphique et sédimentologique des 

formations d’âge jurassique supérieur de Djbel Tamâsskhet. Ce dernier est situé dans les 

Monts de Ghar-Roubane et qui est constitué par une formation deltaïque (Formation de 

« Grès de Boumediene ») avec la quelle fait suite une grande falaise carbonatée comportaut 

deux formations qui sont successivement « Calcaire de Zarifet » et « Dolomie de 

Tlemcen ». 

La première formation est composée de barres gréseuses intercalées dons les argiles 

en alternance avec des barres plurimétriques gréseuses, chenalisées. La deuxième de 

niveaux formations sont représentées, l’une par une suite irrégulière de calcaire et l’autre 

correspond à une remarquable corniche dolomitique bien marquée. 

L’analyse sédimentologique basée sur la définition l’interprétation des faciès ou sèé 

basse sur l’interprétation des facies et des structure ; l’interprétation principalement des 

figures et structures sédimentaires observées (litages horizontaux plan, litages obliques, 

litages madrés, laminites) ont permet de subdiviser la Formation de « Grès de 

Boumediene » en deux associations faciologiques. Ces dernières font envisager un 

vraisemblablement dans la zone front deltas. Les deux autres Formations (« Calcaires de 

Zarifet » et la Formation des « Dolomies de Tlemcen ») témoignent une faible profondeur 

dans un milieu intertidal. 

L’analyse sédimentologique de la coupe de Temâassekhet permet de reconnaitre 

deux Méga-séquences transgressive  (MI &MII). 

Mots-clés. 

Djbel Tamâsskhet, Mont de Ghar-Roubane, Callovien-Kimméridgien, litostratighraquie, 

Sédimentologie, Evolution séquentielle, Formations des « Grès de Boumediene », 

« Calcaires de Zarifet », « Dolomies de Tlemcen ». 



 

 

 

ABSTRACT 

 

 

 

 

 

This paper is devoted to the lithostratigraphic and sedimentological study of Jbel 

Tamâsskhet’s upper Jurassic age formations. The latter is located in the Ghar-Roubane 

Mountains and is constituted by a deltaic formation (Formation of "Grès de Boumediene") 

with which follows a large carbonated cliff comprising two formations which are 

successively "Calcaire de Zarifet" and "Dolomie de Tlemcen". 

 The first formation is composed of intercalated strips, giving clays alternating with 

striped, tracked plurimetric bars. The second level of formation is represented, one by an 

irregular limestone sequence and the other corresponds to a remarkable dolomitic cornice, 

well marked. 

 Sedimentological analysis based on the definition of facies interpretation or based 

on facies interpretation structure; the interpretation mainly of observed sedimentary figures 

and structures (horizontal plane bedding, oblique bedding, madre bedding, laminites) 

allowed to subdivide the Formation of "Grès de Boumediene" into two faciological 

associations. The latter make a likely one in the zone front deltas. The other two 

Formations ("Zarifet Limestones" and the Formations "Tlemcen Dolomites") show a 

shallow depth in an intertidal medium. 

 The sedimentological analysis of the Temâassekhet cut allows to recognize two 

Mega-sequences transgressive (MI&MII). 

Key-words. 

Djbel Tamâsskhet, Mount Ghar-Roubane, Callovien-Kimméridgian, litostratighraquia, 

Sedimentar, Sequential evolution, Formation of "Grès de Boumediene",”limestone of 

Zarifet”, “dolomies of Tlemcen”. 

 



 

 

 

 ملخص

 

 

 

 

هذه الرسالة مخصصة للدراسة الطبقية الصخرية والرسوبية لتكوينات العصر الجوراسي العلوي لجبل تامسخت. يقع 

هذا الأخير في جبال غار روبان ويتكون من تكوين دلتا )تكوين "الحجر الرملي لبومدين"( الذي يتبع جرف كربوني 

 "كبير يتكون من تشكيلتين متتاليتين هما "الحجر الجيري لزيفيت" و "دولوميت تلمسان ". 

رملي متعددة من الحجر الالتناوب مع قضبان يتكون التكوين الأول من قضبان من الحجر الرملي تتخللها الصلصال ب

ر يتوافق مع ، أحدهما بسلسلة غير منتظمة من الحجر الجيري والآخثيل المستوى الثاني من التشكيلاتيتم تم الأمتار.

.دولوميتي ملحوظ بشكل جيد  

كال والتراكيب ؛ أتاح تفسير الأشالوجوه أو على أساس تفسير الوجوهالتحليل الرسوبي على أساس تعريف تفسير 

، المنحني، واللمينيت( تقسيم تكوين "الحجر الرملي بومدين" إلى نوعين من ة )الأفقي، المائلالرسوبية الملحوظ

خران الترابطات الفسيولوجية. هذه الأخيرة تجعل النظر على الأرجح في منطقة دلتا الجبهة. ويشهد التكوينان الآ

 ات تلمسان"( على عمق ضحل في بيئة المد والجزر." وتشكيل "دولومييفيتزل)"الحجر الجيري 

 

 (MI & MII) متجاوز إمكانية التعرف على تسلسلين ضخمين تمسختيتيح التحليل الرسوبي لقسم 

 

المفتاحية تالكلما  

التطور المتسلسل ، تكوين ,بنية جبل تماسخيت ، الجبال غار روبان ، كالوفيان كيمريدجيان ، ليتوستراتيغراكي ، 

 ر الرملي لبومدين" ، الحجر الجيري لظريفيت ، دولوميت تلمسان."الحج
 

 

 

 



 

 

 

 

 

PREMIER CHAPITRE: 

GENERALITES 
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PREMIER CHAPITRE: GENERALITES 

 

 

 

INTRODUCTION 

  

 La série du Jurassique supérieur de l’Oranie est constituée de formations argilo-

gréseuses et carbonatées. Elles s’étendent depuis le Maroc jusqu’aux Monts de Saïda et 

Frenda. Elles reposent en concordance sur la formation d’âge Callovo-Oxfordien à 

caractère « flysch », particulièrement riche en figures et structures sédimentaires. C’est la 

Formation des « Argiles de Saïda ». Cette serie s’aligne sur une longueur de plus de 400 

km, et sur une largeur de 20 km tout long du domaine tlemcenien. 

  Par ailleurs, en l’absence d’étude récente, le secteur oriental du horst de Rhar-

Roubane pose encore de nombreux problèmes, parmi eux : les arrêts de formation et 

corrélations avec les régions voisines, milieu de dépôt et dynamique sédimentaire. 

 En conséquence, notre étude concerne la lithostratigraphie et la sédimentologie du 

Jurassique supérieur de la région de Khemis. 

 

I. OBJECTIFS 

 

 Ce travail a pour objet l’étude lithostratigraphique et sédimentologique des 

formations d’âge Jurassique supérieur de Djbel Tamâsskhet (Khémis des Beni-Snouss) 

Dans les Monts de Rhar Roubane. Ainsi les objectifs de cette étude sont les suivants : 

-établir une stratigraphie, aussi fine que possible permettant de retracer les variations 

spatio-temporelles affectant les formations constituant le Djebel Tmâsskhet ; 

-proposer un découpage au sein de ces formations ; 

-reconstituer les conditions paléoenvironnementales et la zonation des milieux de dépôt à 

l’aide de l’analyse sédimentologique de faciès ; 

-montré l’évolution sédimentaire de la région de Khémis des Beni-Snous pendant le 

Jurassique supérieur. 
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II. CADRE GEOGRAPHIQUE ET GEOLOGIQUE 

 

 A. Contexte géographique 

  1. Situation générale des Monts de Rhar Roubane 

 Les Monts de Rhar Roubane (ou Ghar Roubane) qui font partie du domaine 

Tlemcenien sont situés à environ 30 Km au Sud-Ouest de la ville de Tlemcen. Ils sont 

limités par la plaine de Maghnia au Nord ; les Hautes plaines Oranaises au Sud ; 

l’extrémité occidentale des Monts de Tlemcen à l’Est et enfin les Monts de Oujda à l’Ouest 

(Fig. 01). 

 

Fig. 01 : Carte structurale des Monts de Rhar Roubane  

(D’après ELMI, 1973). 

 L’ensemble morphologique des Monts de Rhar Roubane est repartie sur 30 km de 

longueur et 6 km de largeur avec une orientation OSO-ENE. D’après LUCAS (1942), ce 

dernier est subdivisé en quatre faisceaux principaux et qui sont du Nord vers le Sud (Fig. 

02):  

-les Monts du Kef ; 

-la région de Ras Asfour qui comprend du Nord vers le Sud : le talus des Béni Bou-Saïd, la 

barrière et le plateau de Ras Asfour ; 

-la chaîne du Ténouchfi. 

-le massif de Raouraï.  
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Fig. 02 : Les grandes unités géographiques des Monts de Rhar Roubane  

(D’après LUCAS, 1942). 

  2. Situation géographique du secteur d’étude  

 Notre secteur d’étude correspond au Djebel Tamâsskhet qui est situé environ de 

200m à l’Est du village Khemis et à 7 km au Sud-Est de la ville Fahs (Fig. 03). Il occupe la 

partie NE du massif de Rhar-Roubane. Ce secteur est nettement délimité par  (Fig. 02) : 

-les Monts du Kef au Nord ; 

-le plateau du Ras Asfour au Sud ; 

-la barrière du Ras Asfour à l’ouest ; 

-et enfin la limite orientale des Monts de Tlemcen.  
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Fig. 03 : Situation géographique générale de Djebel Tamâsskhet (échelle 1/50000). 

 B. Contexte géologique 

 

  1. Aperçu géologique des Monts de Rhar Roubane 

   1.1. Au plan stratigraphique 

 Les Monts de Rhar Roubane constituent un ensemble géologique attribué au 

Mésozoïque. Ils sont représentés par un socle paléozoïque (LUCAS, 1942) et une 

couverture mésozoïque une épaisse série plus ou moins complète sur plusieurs centaines de 

mètres de terrains sédimentaires, essentiellement d’âge jurassique qui vont du Trias au 

Kimméridgien supérieur (Fig. 04). 
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    1.1.1. Le Paléozoïque 

 Lucas (1942, 1952) a bien décrit les écueils de terrains paléozoïques qui 

accidentaient la surface sur laquelle s’avança la transgression liasique. 

 Il est a signalé que le primaire n’est représenté que dans la zone des horsts (Fig.01), 

dont il est le constituant essentiel, il est formé essentiellement par les : schistes, quartzites, 

granites (granites de Beni Snouss) et les carbonates d’argiles.  

    1.1.2. Le Mésozoïque 

 Il repose en discordance angulaire sur le Paléozoïque, il comprend de bas en haut la 

succession lithostratigraphique suivante (Fig. 04) : 

     a. Le Trias 

 Il affleure, en partie à la faveur d’une structure diapirique, à 500m environ au Sud 

du Koudiat Er Ressas (petit relief situé à 1 km environ au SW du marabout de Sidi Yahia 

Ben Sefia). Il s’agit des faciès Keuper (argiles plastiques rouges et gypsifères renfermant 

de petits quarts bipyramidés et emballant des cargneules jaunâtres). Ce type de dépôt 

permet d’envisager un environnement lagunaire plus ou moins sebkhaïque issu de la 

longue phase d’aplanissement post-hercynienne (BENEST et al. 1999). 

     b. Le Jurassique 

Lias : Les assises du Jurassique inférieur sont discontinues ou lacunaires et n’importe quel 

niveau peut reposer sur le primaire. Elles sont différentes de part et d’autre d’un axe 

médian (seuil de Fernane). A l’Est (horst oriental), le Toarcien est réduit mais riche en 

ammonites alors qu’à l’ouest (horst occidental), il est représenté par des marnes de vasière 

protégée ou les brachiopodes de petite taille sont abondant (MEKAHLI, 1988). 

Dogger : Cet intervalle chronologique est caractérisé par la variabilité de ses faciès : 

 -La zone Oujda-Sebdou constituait une vaste vasière profonde, peuplée de prairies 

de Gorgonidés. La subsidence y était très sensible, de plus que des boues terrigènes sub-

bathyales s’accumulaient (130 à 313m) (LUCAS, 1942). Elle était parcourue par des 

courants océaniques qui balayaient et érodaient le rebord du talus continental qui la limitait 

au SW, et les indentations de ce talus (horst de Rhar Roubane, NE des horsts occidentaux). 

Parallèlement, des dépôts ferrugineux, très minces et lacunaires, s’y élaboraient. 

 Plus loin vers le Sud, la subsidence était très forte et les puissantes formations 

dolomitiques du Tenouchfi et du Sidi El Abed y prenaient naissance. 
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 Vers le Callovien apparait une formation flyschoïde qui constitue « les argiles de 

Saïda ». Cette sédimentation n’est plus influencée par les reliefs saillants et son dépôt se 

poursuit jusqu’à l’Oxfordien inférieur (ELMI et BENEST, 1978). 

Malm : Il débute par une alternance d’argiles rouges ou vertes et de grès montrant des 

stratifications obliques ou entrecroisées à la base (Formation de « Grès de Boumediene »). 

Passant vers le haut à une sédimentation d’une plate-forme marine, très peu profonde, 

soumise à de fréquentes émersions liées aux marées (BENEST, 1981 & 1985). 

 

Fig. 04 : Colonne lithologique synthétique des Monts de Rhar Roubane 

(D’après LUCAS, 1952). 
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   1.2. Au plan structural 

 Les Monts de Rhar-Roubane et leur prolongement vers l’Est (Monts de Tlemcen, 

de Saïda et de Frenda), forment un ensemble de relief grossièrement orienté SW-NE. C’est 

le Haut pays oranais (FLAMAND, 1911) qui n’a pas d’équivalent à l’Est de Tiaret où il 

passe au plateau de Sersou (domaine préatlasique). Si la direction moyenne est N 50°, les 

structures longitudinales élémentaires montrent le plus souvent des alignements N 70°, 

déviés par des accidents transversaux N 110°-N 140° et N 20°. 

 Le massif montagneux de Rhar-Roubane occupe l’extrémité occidentale du Haut 

pays. Vers l’Ouest, ils dominent le « pays des horsts » du Maroc. Vers l’Est, ils 

représentent la continuité occidentale des Monts de Tlemcen où la limite semble être 

masquée par la transversale de la Tafna (ELMI, 1970 ; 1983) qui correspond au « pli 

croiseur  du Ténouchfi » (LUCAS, 1952) et joue essentiellement en décrochement 

senestre. Par ailleurs, le panneau occidental est caractérisé par l’existence du Horst de 

Rhar-Roubane, orienté N 70°, qui vient s’ennoyer à proximité du barrage des Béni-Bahdel. 

 Pour ELMI (1983), au cours du Lias et du Jurassique moyen, la transgression, puis 

la diversification des régimes marins furent contrôlées par deux facteurs complémentaires : 

 -Existence de reliefs résiduels importants sur les zones hautes (contrôle par 

topographie locale) ; 

 -Subsidence différentielle liée au jeu d’accidents (contrôle tectonique). 

  2. présentation géologique de la zone d’étude 

   2.1. Au plan stratigraphique 

 La zone d’étude est constituée d’une série jurassique reposant sur les dépôts 

attribués classiquement au Paléozoïque. Dans l’ordre ascendant la série, la zone de Khemis 

comprend la succession lithologique suivante (ELMI, 2003) (Fig. 05) : 

    2.1.1. Le Paléozoïque 

 Dans le horst de Rhar Roubane, et à la faveur d’anticlinaux hercyniens souvent très 

accentué, apparait une série de schistes en dalles et de schistes et quartzites, qui constitue 

d’une part le Koudiat el Bordj, au voisinage de Rhar Roubane, et d’autre part, un vaste 

anticlinal dont le Djebel Fernane qui occupe le centre. Ces roches, en contact sans doute 

anormale de tous côté avec le Carbonifère, sont très probablement antévisséennes ; elles 

ont subi, en dehors de l’action très tardive du granite de Beni Snouss, l’influence d’agents 

métamorphisant inconnus, qui ont donné naissance à des schistes à cordiérite et a des 

tourmalinites. 
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Fig. 05 : Carte géologique de la zone d’étude (d’après ELMI, 1973).
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    2.1.2. Le Mésozoïque 

 Le contact Trias-Jurassique n’affleure pas dans cette région où les « Couches 

rouges supérieures » du Trias sont en contact faille avec les carbonates du Lias (plate-

forme carbonatée initiale). Ces derniers débutent avec la formation de Zaïlou (calcaire de 

Zaïlou). Ce sont des carbonates de plate-forme interne comprenant des niveaux riches en 

bivalves à test épais. Au-dessus, la formation du Tisseddoûra débute à la fin du Domérien, 

elle passe latéralement à des calcaires pseudonoduleux riches en brachiopodes. La 

sédimentation reprend au cours de la zone à Levisoni avec des alternances calcaréo-

marneuse (Formation de Bayada). 

 Le Jurassique moyen commence avec la formation du Tieta (calcaires à Zoophycos 

du Tleta). Le passage au Bajocien supérieur est souvent brutal, souligné par de 

spectaculaires tapis stromatolithiques sur lesquels repose directement la formation de 

Zahra (Marnes de Zahra), épais ensemble de marne. Au-dessus, la formation de Moul el 

Taga (Calcaires Microgréseux à Zoophycos) du Bathonien inférieur et moyen. Il s’ensuit 

par une lacune généralisée du Bathonien supérieur. 

 La sédimentation reprend seulement au cours du Callovien inférieur (Formation des 

« Argiles de Saïda »), épais empilement de marne argileuse, de grès et de calcaires. C’est 

la période de subsidence maximum. Le passage à des conditions plus proximales est 

indiqué par la progradation de corps gréseux intercalés dans des argiles (Formation de 

« Grès de Boumediene »). Cette dernière formation se poursuit par une épaisse série 

marine carbonatée (formations tlemcéniennes), très peu profonde, soumise à de fréquentes 

émersions liées aux marées (BENEST, 1985). 

  2.2. Au plan structural 

 Du point de vue structural, la région de Khemis est exprimée par trois grandes 

familles d’accidents  (Fig. 05) : 

-une famille d’accident orientée NNO-SSE : 1°: Accident Zouia-Sidi Djillali ; 2 : 

Accidents Tissefsafine-Tazemmouret, 3 : Accidents des Beni-Snous ; 

-une famille d’accident de direction NNE-SSO (Décrochement senestre N10-N30E), 4 : 

Accident du Djebel Tmalouft-Ayech ; 5 : Accident du Ras Asfour ; 6°Accident du Djebel 

Maroui-Fernane-Tazemmouret ; 7 : Accident du Mennchar ; 

-une faille d’accident subhorizontale et qui sont assez rares (Déccrochements dextres 

N110-N145 E), 8 : Accident Jorf Ouazzène-Djebel Dourdaz. 
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III. METHODOLOGIE 

 

 A. Sur le terrain 

 Dans le but d’une étude lithostratigraphique et sédimentologique des formations de 

Djbel Tamâsskhet (Khemis), une coupe a été levé dans cette zone. Elle a été choisie en 

fonction de la qualité des affleurements, de leur intérêt sédimentologique et de leur 

importance environnementale. Une coupe principale a été levée avec un échantillonnage 

plus ou moins serré. Ce support révèle fort bien des particularités lithologiques qui 

constituent autant de repères sur le terrain. 

B. Au laboratoire 

 Etude de microfaciès 

la réalisation des lames minces suivie d’une étude au microscope polarisant afin de 

déterminer la texture et la structure dans le but d’une étude microfaciologique pour la 

détermination de pourcentage des éléments constituant les micro-faciès étudiés. 
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I. INTRODUCTION 

 

 Au Sud Sud-Est de Khemis, dans un grande relief nommé Tamâsskhet nous avons 

levé une coupe lithologique détaillée dans les terrains du Jurassique supérieur qui sont 

représentés par une succession de bancs gréseux rouge dont l’addition formant des barres 

d’épaisseur métrique alternant avec des combes argileuse, auxquelles fait suite, une 

superposition de deux corniches carbonatées.  

 La série étudiée appartient à l’Oxfordien supérieur-Kimméridgien inférieur (rythme 

I de BENEST, 1985). Elle repose sur la formation argilo-gréseuse et carbonatée de 

Callovo-Oxfordien Formations des « argiles de Saida ». 

 

II. ETUDE LITHOSTRATIGRAPHIQUE Coupe de Djebel Tamâsskhet 

 

 Dans la localité de Khemis, et plus précisément sur le flanc sud de Djebel 

Tamâsskhet, nous avons levé une coupe lithostratigraphique détaillée sur des faciès silico-

clastique et carbonaté, depuis l’Oxfordien supérieur jusqu’au Kimméridgien supérieure 

(Fig. 06). Dans cette coupe, la succession de faciès montre trois unités très variées qui 

correspondent successivement à la Formation des « Grès de Boumediene », la Formation 

des « Calcaires de Zarifet » et la Formation de la « Dolomie de Tlemcen » (Fig. 07).  

 Notons de plus que les niveaux gréseux et carbonatés montrent une direction Est-

Ouest avec un faible pendage de 10 à 20° vers le Sud. 

  

Fig. 06 : Photo satellitaire montrant le trait de coupe de la section du Djebel Tamâsskhet. 
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Fig. 07 : Colonne lithologique montrant la succession des formations de Djebel 

Tamâsskhet.
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1. Formation des « Grès de Boumediene » 

 Cette formation est définie par POUYANNE (1877). Dans cette formation, les 

apports détritiques sont plus abondants. Elle est caractérisée par des argiles vertes en 

alternance avec des barres plurimétriques gréseuses rougeâtres à litages plans et obliques. 

Vers le sommet de cette formation, les niveaux carbonatés bioclastiques deviennent de plus 

en plus épais. 

 

Fig. 08 : Colonne lithologique de la formation des « Grès de Boumediene ». 
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 Au pied de Djebel Tamâsskhet, la limite entre la Formation des « Grès de 

Boumediene » et les « Argiles de Saïda » est marquée par des éboulis. Par contre, la limite 

supérieure est bien tracée dans la nature, elle est marquée par la disparition des argiles 

rougeâtre et l’apparition du premier banc de calcaire grisâtre à grandes huitres. 

 L’épaisseur totale de la Formation de « Grés de Boumediene » est d’environ 403 

mètres. On peut la subdiviser de point de vue lithologique en deux membres : un membre 

inférieur, où se superposent des grosses barres gréseuses rougeâtres intercalées dans les 

argile et un membre supérieur constitué d’argiles verdâtres admettant des niveaux gréseux 

et carbonatés grisâtres (Fig. 08). 

   1.1. Membre inférieur : Argile a l’intercalation des barres gréseuses. 

 Ce membre est représenté par une alternance irrégulière des barres gréseuses et des 

combes argileuses. La stratonomie et la présence ou l’absence des passées gréseuses dans 

les combes argileuses nous permettent d’individualiser deux termes lithologiques : 

    1.1.1. Terme a 

  Ce terme est représenté par une alternance des barres de grès rouge clair à la patine 

et verdâtre à la cassure de 0.1 à 0.8 m et d’argiles verdâtres, admettant de nombreuse 

niveaux gréseux d’ordre décimétriques à litages madrés (flasers bedding) associés à des 

traces d’activité organiques (terriers). Les barres gréseuses se présentent en chenaux 

métriques et sont composées de bancs décimétriques, de grès fins à très fins, à litages 

horizontaux plans et obliques.  

 Cette alternance est coiffée par un niveau de grès tapissé par une surface 

ferrugineuse à placage de terriers marquant ainsi une discontinuité sédimentaire ou fin de 

séquence.  

 Le microfaciès est représenté par un grès à granulométrie généralement fine. Les 

grains sont sub-anguleux à arrondis. Le classement des feldspaths son bon. La taille des 

grains est de 125 à 375 µm. Le ciment est argileux. Les micas sont rares.    . 

    1.1.2. Terme b 

 Il s’agit d’une alternance irrégulière, verdâtre et rougeâtre, d’argiles et de grès. La 

stratonomie du faciès argileux est d’ordre métrique à plurimétrique, de couleur verdâtre 

claire parfois rougeâtre et admettant des rares fines passées gréseuses dans cette combe. 
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 Les bancs gréseux sont décimétriques, de couleur rouge clair à la patine et verdâtre 

à la cassure, représentant des litages plans horizontaux, obliques et renversé dont l’addition 

forment des barres métriques (2 à 35 m).  

 Le microfaciès est marqué par des grès à granulométrie hétérogène (fine à 

moyenne). La taille du grain fin est inférieure à 125µm (Fig. 09). Les grains moyens sont 

compris entre de 175 et 375µm (Fig. 10). Le ciment est argileux à argilo-ferrugineux par 

endroits. Les grains de quartz sont sub-arrondis à arrondis. Les feldspaths sont exprimés 

par un pourcentage inférieur à 20%. Les micas sont représentés par un faible pourcentage 

(<à 2 %). 

 

Fig. 09 : Microfaciès du membre inférieur de la Formation de « Grès de Boumediene ». Ce 

microfaciès est constitué de grès quartzeux à grains fin à très fin. 

 

Fig. 10 : Microfaciès du membre inférieur de la Formation de « Grès de Boumediene ». Ce 

microfaciès est constitué de grès quartzeux à grains moyens. 
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   1.2. Membre supérieur : Membre argileux 

 Il est représenté par une puissante masse d’argiles rougeâtres à passées verdâtres 

intercalées par de quelque niveaux gréseux de faible épaisseur centimétriques a 

décimétriques  niveaux gréseux centimétriques à décimétrique vers la base.Vers le sommet 

de la masse argileuse, on cite quelques passées décimétriques inférieur à 0.20 m de 

calcaires micritiques bioclastiques, de teinte grisâtre et montrant des laminites horizontaux 

plans.  

 

  2. Formation des « Calcaires de Zarifet » 

 

 Elle a été définie par DOUMERGUE (1910) ; elle est représentée par un 

empilement irrégulier de calcaires grisâtres, compacté, à laminites associe à des géodes de 

calcites. Cette formation est caractérisée par le développement de faciès carbonatés et 

l’absence de faciès détritiques gréseux et argileux. La limite inférieure correspond au 

premier banc de calcaire bioclastique, de couleur grisâtre renfermant des sections d’huitres. 

La limite supérieure est, située à la base des premiers bancs des dolomies supérieurs de la 

Formation des « Dolomies de Tlemcen » (Fig. 11). 

 Dans notre secteur d’étude, les calcaires de Zarifet sont visibles sur une épaisseur 

de 80 m. On observe 140 bancs décimétriques massifs, stylolithisés (les stylolithes sont 

horizontaux), à stratonomie irrégulière. Les calcaires sont gris-clair à la patine et à la 

cassure. Ils sont bioclastiques, légèrement dolomitisés, et traversés par quelques veinules 

blanchâtres. Ces carbonates sont bioturbés, à laminites, associé à des géodes de calcite de 

taille centimétrique (jusqu’au 0.20 m). 

 Les assises terminales, nettement plus dolomitisées, correspondent à des calcaires à 

aspect de cargneule. 

L’analyse micro-pétrographique montre un pourcentage de bioclastes qui varie 

entre 15 et 75%. Ces bioclastes sont représentés par des fragments de bivalves (20%), de 

gastéropodes (10 %), des plaques d’échinodermes (20 %), de foraminifères benthiques 

(15%) et d’ostracodes (5%). Les détritiques terrigènes sont absents. Ce microfaciès est une 

biomicrite, qui correspond à un Wakestone-packestone au sens de DUNHAM (1962) (Fig. 

12). 
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Fig. 11 : Colonne lithologique de la Formation des « Calcaires de Zarifet » et des 

« Dolomies de Tlemcen ». 
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Fig. 12: Microfaciès des calcaires de Zarifet. A ; microfaciès constitué de biomicrite de 

texture packstone à foraminifères benthiques (ech. Z27). B : micrite à bioclaste montrant 

une structure diagénétique de type birds-eyes (B-E) et un phénomène diagénétique de 

compaction (St) (échantillon Z2). 

 Parmi les microstructures, nous citons les microstylolithes imprégnés d’une matière 

ferrugineuse. 

 Le deuxième banc montre une structure fenestrelle de type birds-eyes. Ce dernier 

est de forme irrégulière, plus ou moins allongée, colmaté par un ciment sparitique.  

 Au point du vue diagénétique, nous avons observé de nombreux phénomènes de 

pression-dissolution. Ils sont associés à des microstylolithes subverticaux. Ces phénomènes 

impliqueraient une forte compaction en rapport avec un taux de sédimentation élevé 

(BENEST et al. 1978). Les stylolithes sont soulignés secondairement par un enduit 

pyriteux (Fig. 12).  

 La présence de bioclastes dissous y est également fréquente, ce qui confirme 

l’existence du phénomène de la dissolution. Cette dernière affecte surtout les bioclastes et 

en particulier les bivalves (Fig. 13). Les cavités ainsi créées par la dissolution sont 

colmatées par un ciment sparitique. 
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Fig. 13 : Dissolution d’un débris de bivalve. 

  3. Formation des « Dolomies de Tlemcen » 

 Elle surmonte les calcaires de Zarifet. Cette formation a été définie par 

(DOUMERGUE, 1910) ; elle correspond à une remarquable corniche dolomitique de teinte 

rougeâtre. La limite inférieure est aisément observable, cela, due au phénomène de la 

dolomitisation qui a attaqué presque la totalité de la partie sommitale de la Formation des 

« Calcaires de Zarifet ». 

 Il s’agit de faciès entièrement dolomitisée bien développé par une puissante 

corniche bien marquée. Il s’agit de dolomie grisâtre à rougeâtre, massif, en barres 

métriques formant une grande falaise remarquable dans la région de Khemis. Ce sont des 

dolomies cristallines à quelques fantômes de bioclastes. 

II. CONCLUSION 

 Les caractères lithologiques et faunistiques de la section de Djebel Tamâsskhet 

(région de Khémis) montrent l’évolution suivante : 

 -Au passage Oxfordien-Kimméridgien inférieur, la sédimentation est représentée 

par une formation à caractère deltaïque Formation de « Grès de Boumediene ». Cette 

dernière, se compose d’une alternance d’argiles verdâtres et de grès montrant des litages 

plans ou obliques et formant fréquemment des corniches de 2 à 35m d’épaisseur. A son 

sommet, des passées calcaires grisâtres annoncent le retour à un régime de plate-forme 

carbonatée et de vasière interne. 

 -Par contre, au Kimméridgien supérieur, les apports détritiques s’arrêtent, et la 

profondeur s’uniformise à nouveau dans cette région; un régime subrécifal s’établit, 

amenant la formation de puissantes accumulations (230 m) de calcaires et dolomies.
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INTRODUCTION 

L’étude sédimentologique de faciès comprend l’évolution environnementale dans 

leur cadre séquentiel et a pour but de reconstituer les dépôts. Par ailleurs, l’enchaînement 

vertical et horizontal permet d’établir la géométrie des corps sédimentaires et la dynamique 

de leur mise en place La méthode de Homewood et al (1992) qui consiste à définir les 

différents faciès et leur interprétation et ensuite l’identification des associations de faciès et  

les milieux de dépôt. 

 

I. ETUDE ET INTERPRETATION DES FACIES 

 A. Formation « Grès de Boumediene » 

  1. Etude et interprétation de faciès. 

 L’analyse sédimentologique nous a permis de montrer trois familles de faciès 

replacés dans différents milieux de dépôts. 

   1.1. Faciès 1 : faciès argileux 

 Ce faciès domine la Formation des « Grès de Boumediene ». Il forme des combes 

pluri-métriques situées entre les barres gréseuses du membre inférieur (Fig. 14) ou il 

apparait sous forme d’une puissante masse d’argiles rougeâtres incluant quelques passées 

gréseuses et carbonatés formant le membre supérieur. 

 

Fig. 14 : Faciès argileux. 
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1.2. Faciès 2 : faciès gréseux 

 Ce faciès est subdivisé en trois principaux sous faciès lithologique ; il s’agit de : 

    1.2.1. Sous faciès 1 : Grès à litage plan horizontal 

 Ce faciès est caractéristique du membre inférieur de la Formation des « Grès de 

Boumediene ». Il est constitué de grès à grains très fins à fin et se disposent en bancs 

décimétriques. Ces derniers dépourvus de fossiles, sont respectivement de couleur rouge 

où ils se présentent en six barres chenalisées ; à grand litages plans horizontaux (Fig. 15) ; 

séparées par des épaisses combes argilo-gréseuse (terme a) ou argileuse (terme b).  

 Cependant, la granulométrie fine ou moyenne traduise un dépôt laminaire de 

moyenne à basse énergie sur un fond horizontal. 

 

Fig. 15 : Grès à litages plans horizontaux. 

1.2.2. Sous faciès 2 : Grès à litage oblique  

 Il est associé au sous faciès précédant. Il s’agit des niveaux gréseux, très induré, 

d’épaisseur décimétrique et à grains fins à moyens (Fig. 16). Il est observé sous trois 

formes : 

-litage oblique plan ; 

-litage oblique arqué ; 

-litage oblique renversé.
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Fig. 16 : Grès à différents type de litages obliques. 

1.2.3. Sous faciès 3 : Grès à litage madré 

 Les litages madrés, ou flaser bedding, sont localisés au niveau de premier terme 

(terme a), dans des bancs d’ordre décimétrique, de teinte rougeâtre à rosâtre, renfermant de 

nombreuses traces d’activité organiques (terriers) (Fig. 17). 

 

Fig. 17 : Grès à litages madrés (Flasers bedding). 

    1.2.4. Sous faciès 4 : Grès massif 

 Ce faciès est présent dans trois bancs d’épaisseur moyenne de 0.20 m (parties 

inférieure du membre supérieur). Il se présente sous un aspect massif, consolidé et ne 

montre aucune structure sédimentaire.                                                     
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   1.3 Faciès 3 : faciès calcaire 

 Il est bien représenté dans la partie sommitale du deuxième membre où il est 

disposé en bancs de couleur grisâtre à aspect massif. Ces bancs montrent des litages plans 

parallèles. 

  2. Association de faciès et milieux de dépôt. 

 L’étude est l’interprétation des trois principaux faciès rencontrés dans la Formation 

des « Grès de Boumediene » nous permettent de regroupé ces faciès en deux associations 

faciologiques (Fig. 18) : 

-Association 1 : caractérise le membre inférieur. 

-Association 2 : caractérise le membre supérieur. 

   2.1. Association 1 : argilo-gréseuse 

 Elle caractérise le membre inférieur qui regroupe deux principaux faciès : des 

barres gréseuses chenalisés et des argiles. Le faciès des barres chenalisés (vagues de sable) 

s’est mis en place sous l’action de courants tidaux associés à des flots hydrodynamiques 

puissants. Par contre, le faciès argileux s’est déposé lorsque l’intensité de ces flots a 

diminué. 

 Néanmoins, ce milieu de dépôt correspond à une plate-forme détritique (front de 

delta) dominée par les courants de marées. La présence de vagues de sable dans cette zone 

résulte de l’accumulation de sédiments, vraisemblablement reliques (remobilisés, sur des 

pentes à faible énergie. 

   2.2. Association 2 : argilo-gréso-carbonatée 

 Elle domine le membre supérieur. Cette association regroupe principalement des 

argiles (faciès 1) associées à rares fines passées gréseuses et carbonatées (faciès 2 et faciès 

3), qui indiquent de longues phases de décantation (caractères d’eau calme) entrecoupées 

des épisodes tidales. 

 Vu l’importance de l’argilosité, la présence des passées carbonatées à laminites, la 

rareté des intercalations gréseuses ainsi que la stratodecroissance des bancs indiquent que 

cette deuxième association s’est déposée loin de la source des apports terrigènes grossiers, 

vraisemblablement dans la zone prodeltaïque. 

 B. Formation des « Calcaires de Zarifet » 

  1. Etude et interprétation de faciès. 

 Une seule famille de faciès lithologique a été définie dans la Formation des 

« Calcaires de Zarifet » ; il s’agit de faciès calcaire.                       
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Fig. 18 : Association faciologique et évolution environnementale de la Formation des 

« Grès de Boumediene ».
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 Par ailleurs, trois sous faciès de calcaire ont été observés : Calcaire à stylolithe, 

Calcaire à laminites  et Calcaire dolomitiques 

   1.1. Sous faciès 1 : Calcaire à stylolithe 

 Il est généralement dure, sonore au marteau, de couleur grisâtre. Ce faciès se 

dispose en bancs massifs d’ordre décimétrique, montrant des stylolithes subhorizontaux 

(Fig. 19). 

 

 

Fig. 19 : Calcaire compacté montrant des stylolithes subhorizontaux. 

 

   1.2. Sous faciès 2 : Calcaire à laminites : 

 Ils correspondent à des calcaires bioclastiques, légèrement dolomitiques, de teinte 

grisâtre, montrant des laminations planes parallèles (Fig. 20) et s’organisant en bancs 

décimétriques séparés par des diastèmes. Ces carbonates sont bioturbés, renfermant des 

géodes de calcite, de taille centimétrique (jusqu’au 0.20 m). 
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Fig. 20 : Calcaire à laminites et géodes de calcite. 

   1.3. Sous faciès 3 : Calcaire dolomitiques  

 Ce faciès apparait à la fin de la formation de Zarifet. Il est caractérisé par un aspect 

de cargneule et disposé en barres métriques, de couleur grisâtre à rougeâtre (Fig. 21). 

 L’agencement des différents faciès dans cette formation témoigne d’une faible 

profondeur dans un milieu intertidal. 

Les figures d’émersions (géodes de calcites et les birds-eyes) indiquent une 

rythmicité de l’exposition dans la zone émergée entre le milieu intertidal et la zone 

supratidale. 

 

Fig. 21 : Calcaire dolomitique. 
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C. Formation des « Dolomies de Tlemcen » 

  1. Etude et interprétation de faciès. 

 Cette formation est caractérisée par la dominance d’une seule famille de faciès. Il 

s’agit d’un faciès dolomitique. Ce dernier correspond à des dolomies massives de couleur 

grisâtre à rougeâtre, organisées en bancs d’ordre métrique formant une grande falaise 

remarquable au sommet de Djebel Tamâsskhet. Ce sont des dolomies cristallines à 

quelques fantômes bioclastiques. 

 Ces caractéristique lithologiques nous permettent de reconnaitre une sédimentation 

dans un milieu peu profond, calme de type plate-forme interne et plus précisément dans la 

zone intertidale (Fig. 22). 

 En conclusion, l’évolution environnementale de la sédimentation de la 

Formation des « Grès de Boumediene », s’inscrit bien dans un milieu front de delta  

(medio deltaïque) pour le membre inférieur. Au cours de dépôts du membre supérieur, on 

note une tendance générale à l’enfoncement où les sédiments se sont déposés dans 

environnement pro-deltaïque. 

 Pendant le dépôt de la Formation des « Calcaires de Zarifet » et la Formation des 

« Dolomies de Tlemcen », l’environnement est celui d’une plate-forme interne, plus calme, 

comme en témoignant la présence des laminites. Cette séquence présente de fréquentes 

émersions temporaires avec des périodes d’oscillations entre le milieu intertidal et la zone 

supratidale (Fig. 22). 

II. Evolution séquentielle 

 

 A. Discontinuités 

 Les différentes discontinuités observées dans la section de Djebel Tmâasskhet 

sont : 

-D1 : Cette discontinuité majeure marque le passage de la Formation les « Argiles de 

Saïda » à la Formation de « Grès de Boumediene ».  

-D2 : Elle correspond à la limite supérieure de la Formation des « Grès de Boumediene » et 

la limite basale de la Formation des « Calcaires de Zarifet ». Cette discontinuité 

sédimentaire à signification paléogéographique, qui montre la transgression de la mer 

kimméridgienne sur tout le domaine tlemcenien. 

-D3 : Elle marque le passage des calcaires de Zarifet aux dolomies de Tlemcen. Cette 

limite est aisément observable, cela, due au phénomène de la dolomitisation qui a attaqué 

presque la totalité de la partie sommitale de la Formation des « Calcaires de Zarifet ». 
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-d1 : Elle coïncide avec le dernier banc du terme A de la Formation des « Grès de 

Boumediene ». Elle est matérialisée par une surface ferrugineuse, associées à un placage 

de terriers. 

-d2 : Elle correspond à une nette discontinuité représentée par une surface durcie et 

rubéfiée sur laquelle reposent les argiles verdâtres du membre supérieur de la Formation 

 des «Grès de Boumédiene ». 

 

Fig. 22 : Evolution environnementale de la Formation des « Calcaires de Zarifet » et la 

Formation des « Dolomies de Tlemcen ». 



 

35 
 

A. Décriptage  séquentielle 

 Depuis la notion des séquences sédimentogénétiques de LOMBARD (1956), aux 

séquences de dépôts eustatiques (paraséquences et subséquences au sens de VAN-

WAGONER et al. (1988) & VAIL et al. (1977), l’introduction de l’organisation scalaire 

des séquences sédimentaires par DELFAUD (1972), puis par Kazi-TANI (1986) a 

contribué favorablement à la hiérarchisation et l’interprétation des phénomènes géologique 

enregistrés dans l’empilement des séries sédimentaire. 

 Dans cette optique le Jurassique supérieur de la région de Khemis est constitué par 

la superposition de deux méga-séquences transgressives (d’enfoncement, MI & MII). 

 -La méga-séquence MI d’âge Oxfordien-Kimméridgien correspondant à la 

Formation des « Grès de Boumédiene ». 

 -La méga-séquence MII correspond à la Formation des « Calcaires de Zarifet » et 

de dolomie de Tlemcen. Elle est d’âge Kimméridgien supérieur. 

 Ces méga-séquences sont caractérisées par deux types d’évolution : 

B1. La méga-séquence MI : débute par des termes argilo-gréseux à faciès 

rougeâtre (membre inférieur de la Formation des « Grès de Boumediene ») puis évolue 

vers une épaisse série argileuse à intercalations gréseuses carbonatées (membre supérieur 

de Formation des « Grès de Boumediene ») (Fig. 23). 

 Cette séquence montre une épaisseur relativement moyenne de l’ordre de 400m ; 

Elle se compose de deux séquences de troisième ordre : méso-séquence S1 et S2. 

  1. La méso-séquence S1 

 Elle correspond au membre inférieur de la Formation des « Grès de Boumediene » 

montre une épaisseur de 244 m. Elle se compose de deux séquences élémentaires : S1a et 

S1b. 

   1.1. Séquence élémentaire S1a 

 Cette séquence comprend le terme A. Elle est caractérisée par l’existence de 

nombreuses structures de flaser et des traces d’activités organiques. Elle traduit une 

évolution d’enfoncement.  
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Fig. 23 : Evolution séquentielle de la Formation des « Grès de Boumediene ». 
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   1.2 Séquence élémentaire S1b 

 Elle débute par des argiles verdâtres admettant de fines intercalations gréseuses 

(centimétriques). Au-dessus, la séquence évoluée en comblement progressif vers des faciès 

gréseux à abondants structure sédimentaire, en particulier litage plan en grand ampleur. 

Elle s’achève par une surface durcie et rubéfiée sur laquelle repose le membre supérieur de 

la Formation des «Grès de Boumédiene». Cette séquence est subdivisée en trois séquences 

génétiques grano-croissante (S1b1, S1b2 et S1b3) 

  2. La méso-séquence S2 

 Elle est essentiellement argileuse, admettant de fines intercalations gréseuses à la 

base et carbonatées vers le sommet, où on observe des laminites horizontaux plans, qui 

correspondent à des épisodes marines. Ces dernières annoncent le retour à un régime de 

plate-forme carbonatée. Cette séquence se compose de six séquences génétiques à 

évolution négative (S2a1, S2a2, S2a3) et positive (S2b1, S2b2, S2b3). 

B2. La méga-séquence MII : Séquence à tendance tidale. Elle est plus 

individualisée au point de vue lithologique, car elle est constituée de deux ensembles 

homogènes : l’un entièrement calcaire bioclastique qui correspond à la Formation des 

«Calcaires de Zarifet », l’autre entièrement dolomitique qui correspond à la Formation des 

«Dolomies de Tlemcen » (Fig. 24). 

 Cette séquence intègre deux séquences de quatrième ordre correspondant 

successivement aux deux formations précédentes. 

 En résumé, l’évolution séquentielle de la section de Djebel Tamâsskhet. Nous a 

permis d’individualisé deux Méga-séquences d’enfoncement (MI  & MII) (Fig. 25) 

La Méga-séquence I : essentiellement détritique évolue depuis des termes argilo-gréseux 

à des argiles à passées gréseuses et carbonatées. Les derniers termes de la séquence 

correspondent à un dépôt mixte de faible profondeur qui souligne une tendance 

transgressive (Fig. 23) (Fig. 25).   

La Méga-séquence II : est constituée de calcaire bioclastique à laminites évoluant vers 

des dolomies. Ce sont des séquences carbonatées  homogène de type bathy-croissant.  
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Fig. 24 : Evolution  séquentielle de la Formation des « Calcaires de Zarife »t et la 

Formation des « Dolomies de Tlemcen ». 
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Fig. 25 : Evolution séquentielle de la section de Djebel Tamâsskhet. 
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CONCLUSION GENERALE 

 

 

 

 

En conclusion générale, l’étude lithologique et sédimentologique menée sur le 

Jurassique supérieur de Djebel Tamâsskhet (partie oriental de horst de Rhar Roubane) nous 

a permis de dégager les résultats suivants : 

 Au point de vue lithologique  

 Les caractères lithologiques et faunistiques de la section de Djebel Tamâsskhet 

(région de Khémis) montrent l’évolution suivante : 

 -Au passage Oxfordien-Kimméridgien inférieur, la sédimentation est représentée 

par une formation à caractère deltaïque Formation de « Grès de Boumediene ». Cette 

dernière, se compose d’une alternance d’argiles verdâtres et de grès montrant des litages 

plans ou obliques et formant fréquemment des barres de 2 à 35 m d’épaisseur. A son 

sommet, des passées calcaires grisâtres annoncent le retour à un régime de plate-forme 

carbonatée et de vasière interne. 

 -Au Kimméridgien supérieur, les apports détritiques s’arrêtent, et la profondeur 

s’uniformise à nouveau dans cette région; un régime subrécifal s’établit, amenant la 

formation de puissantes accumulations (230 m) de calcaires et dolomies. 

 Du point de vue sédimentologique 

 L’évolution environnementale de la sédimentation de la Formation des « Grès de 

Boumediene », s’inscrit bien dans un milieu de front de delta pour le membre inférieur. Au 

cours de dépôts du membre supérieur, on note une tendance générale de comblement où les 

sédiments se sont déposés dans un  environnement front-deltaïque (medio deltaïque). 

 Concernent la Formation des « Calcaires de Zarifet» et la Formation des 

« Dolomies de Tlemcen », l’environnement est celui d’une plate-forme interne, plus calme, 

comme en témoignant la présence des laminites. Cette séquence présente de fréquentes 

émersions temporaires avec des périodes d’oscillations entre le milieu intertidal et le milieu 

supratidale. 

 



 

41 
 

 Cependant, l’évolution séquentielle de la région de Djebel Tamâsskhet est 

représentée par la superposition de deux méga-séquences d’enfoncement. Ces méga-

séquences sont caractérisées par deux types d’évolution : 

-La méga-séquence MI : débute par des termes gréseux-argilo à faciès rougeâtre (membre 

inférieur de la Formation des « Grès de Boumediene ») puis évolue vers une épaisse série 

argileuse à intercalations gréseuses et carbonatées (membre supérieur de la Formation des 

« Grès de Boumediene »). 

 Cette séquence montre une épaisseur relativement importante de l’ordre de 400m ; 

elle se compose de deux séquences de troisième ordre : méso-séquence S1 et S2. 

-La méga-séquence MII : Séquence à tendance tidale. Elle est plus individualisée au point 

de vue lithologique, car elle est constituée de deux ensembles homogènes : l’un 

entièrement calcaire bioclastique qui correspond à la Formations des « Calcaires de 

Zarifet », l’autre entièrement dolomitique qui correspond à la Formations des « Dolomies 

de Tlemcen ». 
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PLANCHE  01  

 

 

 

 

 

 

Photo 01 : Vue panoramique de la section de Djebel Tamâsskhet. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Photo 02 : Vue panoramique de la grande barrière carbonatée 
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PLANCHE  02 

 

 

 

Photo 01 : Exemplaire d’un micro-faciès gréseux 

Il s’agit d’grès grains fins à moyen à structure grès quartzeux 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Photo 02 : Microfaciès constituée d’un biomécrite a texture Packstone. 
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